
                  

BASE DE DONNEES DES BIENS IMMOBILIERS 

Référencement du bien 

Code base données BR-1-A-n-En-A2-V1-1 

Dénomination Crotés d’Ar Casté et vestiges du château médiéval à Breil-sur-Roya 

Type Bâtiments 

Localisation Breil-sur-Roya, quartier Ar Casté (hauteurs du village) 

Coordonnées GPS 43°56’12’’ N - 7°30’55’’ E  

Nature Système d’ouvrages à vocation semblable  

Vocation initiale Agricole  

Vocation actuelle Abandon 

Usage initial Séchoirs de récoltes 

Usage actuel Sans usage 

Propriétaire Privé ou commune de Breil-sur-Roya 

Protection légale Valorisation touristique prévue par l’Orientation d’aménagement et de 
programmation (OAP) du village du plan local d’urbanisme. 

Mots clés Breil-sur-Roya, Roya, voûte, séchoir, Sarrasins, château, vestiges 

Informations sur la situation du bien  

Accès Sentier à droite du lavoir en haut de la rue Ciappera dans le village. 
Sentier en haut de la ruelle du château dans le village. 

Eléments 
cartographiques 

 
Localisation du site (étoile) sur un plan du village. (© géoportail.gouv.fr) 



 
Localisation du site des crotés et des accès, sur le plan de Breil-sur-Roya. (© géoportail.gouv.fr) 

Contexte / 
implantation 

Les crotés et quelques vestiges du château médiéval sont implantés sur la crête 
rocheuse qui domine le village de Breil. 

Accessibilité externe Accès par deux sentiers communaux, limité aux personnes valides en raison du 
parcours pédestre (pentes et marches). Visibilité globale du site depuis la rive 
droite de la Roya. 

Conditions de visite Ouverture au public permanente, sous sa responsabilité. 

Informations descriptives et histor iques 

Caractéristiques 
générales du bien 

Une dizaine de voûtes maçonnées, ouvertes vers le sud, se trouvent sur le site 
de l’ancien château du village de Breil, détruit en 1814, et sur la pente en 
contrebas. Ces « crotés » (grottes en Breillois), réutilisent notamment des 
vestiges et des pierres du château. Elles servaient d’abris à récoltes, le soir on y 
rentrait les claies sur lesquelles séchaient figues et prunes, afin de les protéger 
de la rosée nocturne. 

Eléments d’intérêt 
historique et 

archéologique 

Une première tour féodale a été édifiée sur l’arête rocheuse qui domine le village 
de Breil, probablement peu après le départ, en 920, des Sarrasins qui ont 
occupé la vallée à la fin IXe siècle. 
Suivant la conception des villages fortifiés de l’époque, les premières maisons et 
une église, cernées d’une muraille, ont constitué le village primitif en contrebas 
de la tour. Puis, un nouveau rempart a été construit plus bas, le long de la 
rivière, et le village s’est déplacé pour plus de confort, sur des zones moins 
escarpées. 
Le Plan des Ville et Fort de Broglio dans le Comté de Nice, dressé en 1692 par 
l’ingénieur militaire De la Berrie est le seul document graphique connu 
représentant le château. Ce plan a été dressé pendant la guerre de la Ligue 
d'Augsbourg (1688-97), alors que la vallée de la Roya était occupée, depuis 
1691, par les Français. En 1692, Vauban, commissaire général des 
fortifications pour la couronne française, entreprit la modernisation des 
fortifications des places conquises.  
La fortification bastionnée de ce plan est typique de l’art militaire de Vauban. Sur 
les sites secondaires comme Breil, il faisait adapter les forteresses médiévales 
par ses ingénieurs, en utilisant des matériaux locaux en priorité. Le dessin de De 
la Berrie intègre des bastions « à la Vauban » à la tour et à l’avant-cour. 
La Savoie a repris Breil en 1696. On ignore si les bastions ont effectivement été 
réalisés autour de la forteresse féodale dont on ne voit plus qu’un angle.  
Suite à une seconde occupation française de la vallée de la Roya, entre 1793 et 
1814, par les troupes révolutionnaires, puis impériales, le pouvoir Sarde qui 
avait obtenu le rattachement de Gènes en 1818 au royaume de Savoie - 
Sardaigne, décida le démantèlement du château de Breil. La population a utilisé 
ses blocs de calcaire taillé pour certains chantiers du village. 



Les crotés intègrent localement des pans de murs vestiges des anciennes 
fortifications et vraisemblablement d’anciennes maisons. Le site venteux 
favorisait une bonne dessication des fruits qui y étaient placés au séchage. 

Eléments d’intérêt 
artistique 

Sans objet. 

Autres particularités 
de la conception 

Cet ensemble de petites voûtes, à peu près orientées et ouvertes de la même 
manière pour favoriser le séchage des récoles, constitue un ensemble paysager 
remarquable dans le contexte très minéral de la crête. 

Chronologie et 
réalisateurs 

L’origine des crotés au dessus du village n’est pas documentée. Certaines ont-
elles précédé le démantèlement du château en 1814 ? Certaines utilisaient-elles 
les bases d’anciennes maisons ? Il en existait ailleurs sur la commune, mais on 
les retrouve peu telles quelles hors de ce site. 

Contextes sociaux 
historiques 

Non documenté. 

Traditions orales Une première tradition orale breilloise dit que les crottés ont été utilisées comme 
lieux de quarantaine pour les malades pendant les épidémies de peste. 
Une autre est que le système de voûtes maçonnées et enduites, à gouttières 
latérales, très développé dans la Roya, serait d’origine sarrasine.  
La troisième légende, celle d'A crota d'a Signoura [1] que racontaient encore les 
vieux Breillois ils y a peu d'années, aurait été transmise de génération en 
génération dans la famille Rostagni, propriétaire de la crota concernée.   

Une femme de qualité, "a Signoura", s’y était réfugiée frappée par une crise de folie 
subite après avoir appris la mort tragique de son époux qu’elle avait désespérément 
cherché dans la campagne. Refusant de voir sa famille, elle y aurait vécu cloîtrée 
plusieurs jours avant de recouvrer la raison. 

Portfolio descriptif et histor ique  

Dessins techniques, 
plans coupes, 

élévations 

 
Plan des fortifications de Breil, dressé par de De La Berrie, daté de 1692. (Col. ADAM). 
On y voit le château, sur le site des crotés, avant son démantèlement. 



 
Coupes transversale et longitudinale sur les fortifications de Breil, dressées par de De La Berrie, 
daté de 1692. (Source Charles Botton).  

 
Report, en rose, du tracé du château de 1692 sur une vue zénithale et sur le plan cadastral. Le tracé 
jaune, qui tient compte de la topographie et des vestiges, pourrait être l’emprise de la tour féodale. 
(Document Patricia Balandier sur fonds © geoportail.gouv.fr) 

Imagerie historique 

 
Village de Breil dominé par les crotés en 1895. (Collection JL Taylor) 



Vues actuelles 

 
Vue actuelle du site du château et des crotés depuis le sud. (cliché © Patricia Balandier) 

 
Vue actuelle du site du château et des crotés depuis le nord-ouest. (cliché © Patricia Balandier) 

 
Plaque commémorative du château sur le site des crotés d’Ar Casté. (cliché © Patricia Balandier) 



 
Vue actuelle de la base de l’angle nord-ouest du château. (cliché © Patricia Balandier) 

 
Exemple de configuration d’une croté utilisant le relief et la roche. (cliché © Patricia Balandier) 

 
Exemple de configuration d’une croté utilisant le relief et la roche. (cliché © Patricia Balandier) 



 
Exemple de configuration d’une croté uilisant le relief et la roche. (cliché © Patricia Balandier) 

Schémas explicatifs 
et autres illustrations 

Sans objet. 

Outils informatifs complémentaires 

Bibliographie [1] Botton Charles, Histoire de Breil et des Breillois, Les Editions du Cabri, Breil-
sur-Roya, 1996. 

Notices d’archives Non identifiée. 

Liens internet https://www.aspb.fr/patrimoine-bati/les-fortifications-medievales-du-village   

Patrimoines 
Vermenagna-Roya 

corrélés 

Vestiges du système de fortifications du village de Breil 
Ensemble du village de Breil-sur-Roya 
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